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COLLECTIVE

D
epuis dix ans, la RHF, en
général, la restauration
collective, en particulier,

vivent une succession de muta-
tions à un rythme soutenu :
éclosion des formats déstruc-
turés liés au formidable en-
gouement pour la restauration
rapide, montée en puissance de
l’alimentation durable (produits
locaux, bio), minirévolution du
digital, nouvelles technologies
et applications facilitant les
tâches de front et back office.
Sans parler du phénomène le
plus récent, le boom des repas
livrés et sa cohorte de nouveaux
transporteurs…

Ces transformations résultent
d’éléments conjugués qui condi-
tionnent les nouvelles attentes
des convives au même titre que
l’évolution de leurs comporte-
ments. Les nouveaux modes
d’organisation au travail, la mon-
tée en puissance du nomadisme,
les conférences téléphoniques à
cheval sur plusieurs zones et, au
cœur de tout cela, un convive de
plus en plus exigeant, s’exprimant
sur les réseaux sociaux. 
Évidemment, la restauration col-
lective est concernée au premier
chef par ces évolutions. Le res-
taurant d’entreprise d’au-
jourd’hui ne ressemble déjà plus

à celui de l’an 2000, encore
moins à celui de 2025. La pa-
lette des prestations s’est enri-

chie, les modes de consomma-
tion et de distribution se sont
considérablement diversifiés. 

Faire preuve de curiosité
Dans ce paysage mouvant, le
convive, avide d’informations, de
transparence et d’interactivité, est
de plus en plus acteur de sa res-
tauration. Bref, les projets qui ac-
compagnent ces mutations sont
immenses et passionnants. La col-
lective devra faire preuve d’une cu-
riosité insatiable et s’entourer de
quelques conseils experts, histoire
de faire le tri entre chemins ver-
tueux et fausses pistes… �
*Par Olivier Schram, PH Partners 

CONJONCTURE

Une époque formidable*

L es premiers Trophé�es Valo
Resto Pro ont été décernés

sur EquipHotel. Le jury était
composé� des repre�sentants du
Cinov Restauconcepteurs,
GNI/Synhorcat, Ecologic, FCSI

France, Syneg, Unicpro. Les tro-
phées re�compensent 3 entre-
prises en matiè�re de collecte et
de recyclage des é�quipements
de cuisine professionnelle en fin
de vie. Le trophée Communica-

tion a été décerné à Froid 77 pour
l’utilisation des supports web et
e-mail et sa communication au-
tour de la solution Valo Resto
Pro. Le trophé�e Collecte est re-
venu à Socamel Technologies

pour ses 246 tonnes de de�chets
collectés (17,7 % de ses tonnages
d’é�quipements produits). 

Coup de cœur du jury
Par ailleurs, les membres du
jury ont souhaité décerner un
trophée Coup de cœur au ré-
seau Restau’Co pour sa prise
en compte du recyclage des
équipements de cuisine. Dans
une démarche environnemen-
tale globale, elle inclut la lutte
contre le gaspillage, l’em-
preinte carbone. La valorisa-
tion de ses bonnes pratiques
permet de diminuer l’impact
sur l’environnement de la res-
tauration collective. �

ÉQUIPEMENT PRIMÉ

Beau podium pour les Trophées Valo Resto Pro 

Olivier Schram

Olivier Schram

Au centre, de g-a-d, les lauréats : Aurélien Bône (Socamel), Katia Négri (Froid 77) et Éric Lepêcheur
(Restau'Co), entourés par les membres du jury, le chef Christian Têtedoie, Ecologic, André-Pierre Doucet
(Syneg), et Corinne Menegaux (EquipHotel).

CONCOURS

L’Assiette
Gourm’hand 
est lorraine

Organisé cette année le 19 novem-
bre dernier à Bailleul (59), le con-
cours l’Assiette Gourm’Hand,
présidé par Benoît Flahault, met en
avant le travail de personnes souf-
frant d’un handicap mental et offi-
ciant en restauration. Venues de
France, Belgique, du  Luxembourg
ou du Maroc, 16 équipes se sont af-
frontées. La palme de la 14eédition
a été remise à l’équipe Lorraine :
Sébastien Potdevin et son forma-
teur, Armando Pescrilli.

LEGISLATIF

République
numérique,
l’utopie ?

La loi pour une République
numérique rend obligatoire la mise
en accessibilité des sites web des
services publics mais ne prévoit
aucune sanction. Le gouverne-
ment impose que les sites internet
des entreprises dont le CA dépasse
un certain seuil soient accessibles
aux personnes handicapées. Ce
montant sera fixé par décret et
«pourrait être (…) de 150 M€ de
CA », a proposé Luc Belot, rap-
porteur pour l’Assemblée nationale. 

Vite !
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